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Les grands individus dans les guerres civiles :  
une nouvelle architecture normative ?

Pierre Assenmaker

Introduction : les guerres civiles comme laboratoire d’une nouvelle 
“norme comportementale” des chefs d’armée

Un colloque consacré aux “fabriques de la norme” sous la République romaine et le 
Haut-Empire ne pouvait ignorer la période charnière des guerres civiles du ier siècle a.C., 
qui fut fertile en innovations politiques, sociales et religieuses déterminantes pour l’avenir 
de Rome et de son empire. La métamorphose de la ciuitas romaine entre République et 
Principat s’opéra, sous couvert de plusieurs entreprises de restauration (de Sylla à Auguste), 
par un bouleversement profond de l’ordre traditionnel, dont les conflits civils peuvent être 
considérés tant comme un facteur que comme un symptôme. Ceux-ci sont donc un point 
incontournable dans l’étude des conditions de production, d’évolution et de transgression de 
la norme à Rome.

Bien que limitée au contexte particulier des guerres civiles, cette contribution ne pourra 
prétendre épuiser la question, ni même en présenter tous les aspects, tant le concept de 
norme se prête à des approches multiples. Rappelons d’abord la polysémie du terme, qui 
revêt en français au moins deux acceptions pertinentes pour notre propos. La première, 
descriptive, définit la norme par rapport à une fréquence, comme un “état habituel, régulier, 
conforme à la majorité des cas” (TLFi). La seconde acception est prescriptive et implique 
un jugement de valeur, la norme étant entendue comme “type concret ou formule abstraite 
de ce qui doit être” (Le nouveau Petit Robert), ou comme “règle, principe auquel on doit se 
référer pour juger ou agir” (TLFi). Étudier les “fabriques de la norme” à l’œuvre durant les 
guerres civiles impliquerait donc d’examiner d’une part les nouvelles pratiques ou habitudes 
qui se développèrent à la faveur de ces conflits, d’autre part les nouvelles règles qui furent 
introduites dans ce contexte et eurent par la suite une valeur contraignante. Il conviendra 
toutefois de vérifier si cette distinction lexicale est opérante dans l’explication des processus 
historiques et si elle peut être observée dans notre documentation. La deuxième difficulté 
dans l’étude de la notion de norme tient à ce qu’elle peut être appliquée à tous les domaines 
de la vie d’une société, comme l’a encore démontré la grande variété des sujets abordés dans 
ce colloque. Les guerres civiles s’inscrivant elles-mêmes dans une crise structurelle globale, 
l’examen des normes produites dans ce contexte pourrait prendre des orientations très 
diverses : institutionnelle, politique, militaire, religieuse, sociale, économique, etc.
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Cette contribution s’intéressera aux grands individus qui ont marqué l’histoire des 
guerres civiles, à ces imperatores qui firent intervenir l’armée dans les luttes séculaires de 
l’aristocratie romaine pour la direction de la Res publica, donnant aux soldats un poids de 
plus en plus important sur la scène politique 1. De Marius et Sylla à Octavien-Auguste, ces 
chefs de guerre furent des acteurs majeurs de la métamorphose de Rome, qui contribuèrent 
au développement de pratiques et de conceptions nouvelles dans la vie politique et sociale 
de leur temps. D’où la question à laquelle les organisateurs du colloque nous ont invité à 
répondre  : peut-on considérer que ces grands individus ont mis en œuvre une nouvelle 
“architecture normative”, c’est-à-dire établi un ensemble plus ou moins structuré d’usages ou 
de règles dans un ou plusieurs domaines de la vie politique ? Considérant que le dénominateur 
commun des protagonistes des guerres civiles était de s’être appuyé sur les armées qu’ils 
commandaient pour atteindre une position de prééminence ou asseoir leur pouvoir, il nous 
a paru opportun de concentrer l’analyse sur les rapports entre ces commandants et leurs 
troupes.

On sait qu’une des innovations les plus remarquables amenées par les guerres civiles de 
la fin de la République est l’intensification du lien personnel – “familial ”, pour le dire avec 
P. Veyne 2 – entre les soldats et leur chef. Certes, des liens étroits unissaient les militaires à leur 
commandant bien avant l’époque des conflits civils 3, mais la volonté de certains magistrats 
à la tête d’une armée d’exploiter cette position à des fins politiques les amena à développer 
vis-à-vis de leurs hommes une véritable “proximité affective” (affektive Nähe), selon la belle 
formule d’E. Flaig 4. Nous nous proposons, dans ces quelques pages, d’analyser en termes de 
fabrique de norme(s) le développement de cette relation nouvelle entre les imperatores et 
leurs troupes. L’hypothèse mise à l’épreuve est que les guerres civiles furent pour ainsi dire le 
laboratoire d’une nouvelle norme régissant le comportement des chefs de guerre.

Après avoir rappelé en quoi les développements du iie siècle a.C. préparèrent les 
innovations de l’époque des guerres civiles, et souligné surtout que la soi-disant “réforme” 
de Marius ne fut à l’origine d’aucune norme nouvelle, cette contribution analysera 
principalement l’introduction d’un nouveau type d’ars imperatoria par Sylla. Nous n’ignorons 
certes pas que les guerres civiles du ier siècle a.C. ont leurs singularités et leurs enjeux 
propres qui empêchent de tenir à leur sujet un discours global et indifférencié 5. Cependant, 
il ne nous a pas paru erroné de ne concentrer l’analyse que sur la première d’entre elles 
dans la mesure où les sources suggèrent qu’on vit alors apparaître une nouvelle façon de 

1	 Sur le rôle politique de l’armée, voir notamment Nicolet 1976, 184-199 et id. [1979] 2001, 329-331. Sur la 
nouvelle figure de l’imperator au ier siècle a.C., voir la synthèse de Gabba 2002.

2	 Veyne [1976] 1995, 784, n. 108 (“l’obéissance avait toujours quelque chose de familial”).
3	 Voir notamment Veyne [1976] 1995, 382-384, qui souligne avec raison que les guerres civiles ne doivent 

pas être considérées comme la conséquence de ces liens : “L’ombre des guerres civiles ne se profile 
pas nécessairement derrière les donatiua ; si les soldats avaient un rapport personnel avec leur chef, 
le chef, lui, conservait avec l’État un rapport réglementaire : les guerres civiles verront l’altération du 
second rapport et ne découlent pas du premier” (ibid., 383-384).

4	 Flaig 1992, 152-154 et id. 2003, 20-23.
5	 Voir la critique de la vision statique de “l’armée révolutionnaire” du ier siècle a.C. par Keaveney 2007, 

6-7 et 93 (cf. déjà Brunt 1988, 257). Ces deux auteurs soulignent notamment à juste titre le caractère 
singulier de l’époque triumvirale par rapport aux décennies précédentes.
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commander l’armée, qui fut ensuite reprise – et amplifiée – par les commandants militaires 
des générations suivantes. La dernière partie de cette étude examinera l’intégration de cette 
“norme comportementale” héritée des guerres civiles dans le régime augustéen, qui tout en 
étant de facto fondé sur la victoire dans les bella ciuilia, se présentait comme un retour à une 
norme politique antinomique.

Les antécédents du iie siècle a.C.

L’évolution des rapports entre les généraux et leurs troupes a été mise en lien avec la 
professionnalisation de l’armée romaine, laquelle n’est plus, au ier siècle a.C., l’armée 
“nationale, censitaire et non permanente” 6 de l’époque républicaine classique 7. La 
transformation de l’ancienne armée civique des paysans-soldats n’est pas aisée à dater 
précisément. À en croire un passage de la Vie de Tiberius Gracchus où Plutarque paraphrase 
le contenu des discours du tribun, celui-ci dénonçait déjà le fait que les thèmes traditionnels 
employés par les imperatores dans les harangues aux soldats, appelés à défendre leurs terres, 
ne correspondaient plus à la réalité sociale de leur temps :

Οἱ δ’ αὐτοκράτορες ψεύδονται τοὺς στρατιώτας ἐν ταῖς μάχαις παρακαλοῦντες ὑπὲρ τάφων καὶ 
ἱερῶν ἀμύνεσθαι τοὺς πολεμίους· οὐδενὶ γάρ ἐστιν οὐ βωμὸς πατρῷος, οὐκ ἠρίον προγονικὸν τῶν 
τοσούτων Ῥωμαίων, ἀλλ’ ὑπὲρ ἀλλοτρίας τρυφῆς καὶ πλούτου πολεμοῦσι καὶ ἀποθνῄσκουσι 8.

Quant à l’image idéale du paysan-soldat, incarnation des valeurs romaines traditionnelles, 
le célèbre épisode de l’opposition rencontrée en 167 a.C. par la demande de triomphe de Paul 
Émile après Pydna montre qu’elle n’était plus guère qu’un mythe dès cette époque 9  : aux 
soldats mécontents de la discipline trop sévère qu’avait instaurée Paul Émile 10, le vénérable 
consulaire M.  Servilius (cos. 202 a.C.) doit adresser un discours sévère et exhiber ses 
cicatrices pour qu’ils votent l’octroi du triomphe à leur imperator. Cette anecdote et d’autres 
démontrent que dès le milieu du iie s. a.C., l’armée apparaît dans certaines circonstances 
comme un groupe politique animé par des intérêts spécifiques et se distinguant du reste de 
la communauté des citoyens 11.

L’apparition d’une armée de métier à Rome est souvent présentée dans nos manuels 
comme la conséquence, plus ou moins directe, du recrutement extraordinaire effectué 

6	 Nicolet [1979] 2001, 303. Sur l’apparition d’un nouveau type de soldats, voir aussi Nicolet 1976, 170-172.
7	 Même s’il ne faut pas exagérer le caractère professionnel de l’armée romaine du ier siècle a.C., qui a été 

contredit par Brunt 1988, 255-256.
8	 Plut., Ti. Gracch., 9.5-6 : “Et les généraux en chef mentent aux soldats quand ils les engagent dans les 

batailles à repousser les ennemis pour défendre tombeaux et sanctuaires, car aucun, parmi tant de 
Romains, n’a d’autel familial ni de lieu de culte des ancêtres ; ils font la guerre et périssent uniquement 
pour le luxe et l’opulence d’autrui” (texte établi et traduit par Flacelière & Chambry 1976). Sur la 
validité historique de ce passage, voir Gabba 2002, 157-158 ; Keaveney 2007, 20-22.

9	 Liv. 45.35-39 ; Plut., Aem., 30-31.
10	 Une discipline “à l’ancienne”, comme le note Tite-Live (45.35.6 : antiqua disciplina milites habuerat  ; 

45.37.2 : antiqua disciplina habiti), qui fâcha les soldats surtout parce qu’elle ne leur permettait pas de 
s’approprier autant de butin qu’ils souhaitaient.

11	 Voir Alston 2007, 178-179.
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par Marius en 107 a.C. 12, considéré comme un tournant dans l’histoire des rapports entre 
les imperatores et leurs troupes 13. Certes, Marius innovait en enrôlant tous les volontaires, 
parmi lesquels majoritairement des capite censi, mais cette mesure ne peut cependant pas 
être considérée comme un acte révolutionnaire 14. D’une part, elle n’était pas sans précédent : 
Rome avait déjà enrôlé des proletarii – et même des esclaves et des criminels – dans des 
situations d’urgence, principalement pendant la Deuxième Guerre punique 15. D’autre part, 
même s’il n’est pas certain que le cens minimal de la dernière centurie fut progressivement 
abaissé aux iiie-iie siècles a.C. 16, il est assuré, en revanche, que du point de vue économique 
et sociologique, les recrues enrôlées par Marius ne se différenciaient guère des soldats qui 
avaient combattu durant les décennies précédentes 17.

Il convient donc, à la suite d’E.  Gabba, de voir dans le recrutement de 107 a.C. “una 
misura di ripiego attuata per superare difficoltà contingenti, senza alcuna mira lontana e che 
non ebbe [...] nessun carattere spiccatamente rivoluzionario: essa sarebbe probabilmente 
passata inavvertita, come molti altri casi assai simili, se non si fosse incaricato il successivo 
precipitare della situazione di farle assumere agli occhi dell’oligarchia quell’aspetto di 
origine di molti mali, con cui essa si presenta in quasi tutta la tradizione 18”. Quant au terme 
de “réforme”, si souvent appliqué par les Modernes à l’action de Marius en 107 a.C., il est 
inapproprié 19 : ce recrutement est présenté dans nos sources comme une mesure ponctuelle 
et il n’impliqua pas la création d’une norme administrative et juridique pérenne 20.

Cet épisode n’en présente pas moins un grand intérêt dans la perspective d’une réflexion 
sur les “fabriques de la norme” puisque Salluste, notre principale source, insiste sur le fait 
que l’enrôlement effectué par Marius allait à l’encontre du mos maiorum :

Ipse interea milites scribere, non more maiorum neque ex classibus, sed uti cuiusque lubido 
erat, capite censos plerosque. Id factum alii inopia bonorum, alii per ambitionem consulis 
memorabant, quod ab eo genere celebratus auctusque erat, et homini potentiam quaerenti 

12	 Voir par exemple Christ [1979] 2010, 157-158 ; Bleicken 1992, 69 ; Cels Saint-Hilaire 2005, 69 ; Martin et 
al. 2010, 148.

13	 Ainsi Le Glay [1990] 2005, 293-294 ; Le Glay et al. 1991, 126-127 ; Cagniart 2007, 82 ; Rankov 2007, 32.
14	 Sur le recrutement de 107 a.C. et le contexte politique dans lequel il s’inscrit, l’analyse de Gabba 1973, 

30-45 reste fondamentale. Concernant les causes de cette mesure, voir cependant Rich 1983, 323-326, 
qui considère qu’elle n’est pas due à une pénurie d’assidui (contra Keaveney 2007, 19-23).

15	 Voir Gabba 1973, 11 ; Rich 1983, 290-292.
16	 L’interprétation des sources dans le sens de réductions censitaires (voir principalement Gabba 1973, 

6-17, suivi par Nicolet [1979] 2001, 305) a été mise en cause ces dernières décennies, notamment par 
Rich 1983, spéc. 305-316 (cf. id. 2007a, 162, n. 26). Voir le status quaestionis proposé par de Ligt 2007, 
124-127 (qui se prononce en faveur d’une réduction censitaire au iie siècle a.C.).

17	 Ainsi Brunt 1988, 253 ; Keaveney 2007, 22 ; Alston 2007, 180, qui conclut : “The Marian reforms did not 
mark a sea-change in the political nature of the army.”

18	 Gabba 1973, 34.
19	 Ainsi déjà Gabba 1973, 36 : “nella sua sostanza ed anche nella sua forma, il dilectus mariano del 107, 

non fu una vera e propria riforma dell’ordinamento militare romano, ma si mosse entro i limiti segnati 
dalla tradizione.”

20	 Sur le caractère “non normatif” de la mesure marienne, voir Nicolet 1976, 127-128, 173-174 et 177  ; id. 
[1979] 2001, 305 ; Rich 1983, 327-328 ; Brunt 1988, 255 ; Evans 1994, 75-76 ; Keaveney 2007, 25 et 28 ; Rich 
2007a, 162.
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egentissumus quisque opportunissumus, cui neque sua cara, quippe quae nulla sunt, et omnia 
cum pretio honesta uidentur 21.

Que l’expression non more maiorum neque ex classibus soit à interpréter comme un 
hendiadys (où l’expression mos maiorum déterminerait le recrutement ex classibus) ou 
que l’auteur évoque d’autres aspects du mode de recrutement traditionnel, l’ensemble du 
passage révèle que la mesure prise par Marius en 107 a.C. fut ressentie comme une rupture 
par rapport à la tradition 22 et qu’elle suscitait des interprétations diverses, favorables ou 
hostiles à l’imperator 23.

Cette interprétation du recrutement de 107 a.C. comme une mesure “anti-traditionnelle” 
contraste dans une certaine mesure avec l’image que Marius entendait donner de lui à cette 
époque. Dans le célèbre discours que lui prête Salluste au chapitre 85 du Bellum Iugurthinum, 
adressé au peuple précisément pour l’exhorter à s’enrôler en masse, le consul annonce en 
effet qu’il entend exercer le commandement selon les principes des anciens généraux qui 
ont fait la grandeur de Rome :

At illa multo optuma rei publicae doctus sum : hostem ferire, praesidia agitare, nihil metuere 
nisi turpem famam, hiemem et aestatem iuxta pati, humi requiescere, eodem tempore inopiam 
et laborem tolerare. His ego praeceptis milites hortabor ; neque illos arte colam, me opulenter, 
neque gloriam meam, laborem illorum faciam. Hoc est utile, hoc ciuile imperium. Namque cum 
tute per mollitiem agas, exercitum supplicio cogere, id est dominum, non imperatorem esse. 
Haec atque alia talia maiores uostri faciundo seque remque publicam celebrauere 24.

Certes, le long discours du chapitre 85 est l’œuvre de Salluste, mais il est peu vraisemblable 
que celui-ci ait attribué à son protagoniste des propos qui seraient sans rapport ou en 
contradiction avec les arguments développés par le Marius historique. À ce stade de sa 
carrière, l’homo nouus se donne à voir comme un “anti-nobilis” et, sans surprise, la relation 
qu’il entend entretenir avec ses hommes est présentée comme un retour au mos maiorum 

21	 Sall., Iug., 86.2-3  : “Lui-même cependant lève des recrues, non suivant l’ancien usage et d’après les 
classes, mais en acceptant tous les volontaires, prolétaires exclus du service pour la plupart. Les uns 
disaient qu’il les prenait, faute d’autres meilleurs ; d’autres, que c’était par ambition, parce qu’il devait 
sa renommée et son élévation à cette sorte de gens ; et de fait, pour un homme en quête du pouvoir, 
les meilleurs partisans sont les plus besogneux : car n’ayant rien, ils n’ont rien à ménager, et tout ce qui 
rapporte est honnête à leurs yeux” (texte établi et traduit par Ernout 1958).

22	 Chez Plutarque, Marius n’enfreint pas seulement la tradition, mais aussi la loi (Plut., Mar., 9.1  : 
ἐστρατολόγει παρὰ τὸν νόμον καὶ τὴν συνήθειαν). Peut-être était-ce effectivement le cas : voir Rich 1983, 
324, n. 179.

23	 Sur les deux interprétations indiquées par Salluste, voir Gabba 1973, 32-34 ; Rich 1983, 324-326.
24	 Sall., Iug., 85.33-36 : “Ce que j’ai appris, et qui est bien plus utile à la République, c’est à frapper l’ennemi, 

à monter la garde, à ne rien craindre, sauf le déshonneur, à endurer aussi bien le chaud et le froid, à 
coucher sur la dure, à supporter en même temps la faim et la fatigue. Voilà les leçons que je donnerai à 
mes soldats ; et je ne leur imposerai pas de privations en me réservant l’abondance ; je ne m’attribuerai 
pas toute la gloire, en leur laissant toute la peine. C’est ainsi que doit commander un chef soucieux 
de l’intérêt de la patrie, de la dignité des citoyens. Vivre soi-même dans la mollesse, et soumettre son 
armée à toutes les rigueurs de la discipline, c’est agir en tyran, non en chef. C’est en appliquant ces 
principes que vos ancêtres ont fait leur gloire et celle de la République” (texte établi et traduit par 
Ernout 1958).
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oublié par les aristocrates dégénérés du iie siècle a.C. 25. À la différence des nobles amollis 
par le luxe, ce ne sont pas les exploits de ses ancêtres, mais ses propres qualités de soldat qui 
font de lui le commandant le plus apte à mener la guerre contre Jugurtha. Conformément 
au système de valeurs traditionnel, ce discours accorde une valeur centrale à la uirtus du 
commandant 26 et promet le respect de la dignité du citoyen-soldat, qui est sous les ordres 
d’un imperator et non l’esclave d’un dominus.

Cette conception du commandement militaire tranchait résolument avec les pratiques 
alors en vogue dans la nobilitas – telle est du moins la vision de Salluste. De ce point de 
vue, la “rhétorique impératoriale” développée par Marius dès l’époque de la guerre contre 
Jugurtha peut être considérée comme innovante, voire révolutionnaire. Elle était d’autant 
plus efficace qu’elle ne négligeait pas non plus d’autres thèmes susceptibles de garantir au 
général l’attachement de ses soldats  : ainsi, dès la guerre contre Jugurtha puis durant les 
campagnes contre les Teutons et les Cimbres (102-101 a.C.), Marius se présenta comme un 
chef de guerre favorisé par la fortune et développa, lors de diverses cérémonies religieuses 
qu’il présidait à l’armée, des mises en scène qui frappaient les esprits et persuadaient ses 
troupes de la faveur divine dont il jouissait 27.

L’ars imperatoria syllanienne : un nouveau modèle contraignant

Au portrait canonique de Marius, le rude soldat aussi sévère envers lui-même qu’envers 
ses hommes, on opposa dès l’Antiquité le laxisme dont fit montre Sylla en maintes occasions. 
Le futur dictateur eut à cœur de se faire aimer des soldats dès l’époque de la guerre contre 
Jugurtha, où il servait comme questeur de Marius 28. Cette volonté de s’attacher la faveur 
des troupes mena à des gestes de clémence sans précédent. Ainsi en 89 a.C., lors du 
siège de Pompéi durant la Guerre sociale, Sylla laissa impuni le meurtre par des soldats 
d’A. Postumius Albinus, légat de rang consulaire. Cette décision lui fut vivement reprochée, 
mais il se vantait de l’affection qu’elle lui avait value auprès de ses hommes 29. L’audace et la 
nouveauté du comportement de Sylla sont mises en évidence par Salluste dans le prooemium 
de la Conjuration de Catilina. L’auteur y présente les légionnaires corrompus par le laxisme 

25	 Cf. Nicolet 1976, 174.
26	 Sall., Iug., 85.31  : Non sunt composita uerba mea  ; parui id facio. Ipsa se uirtus satis ostendit. Sur 

l’importance de la uirtus dans la mentalité romaine traditionnelle, voir Lendon 2007, 509-515 ; pour la 
conception qu’en a Salluste (qui la lie à l’industria et à l’ingenium), voir Tiffou 1974, 141-154.

27	 En campagne, Marius était accompagné d’une prophétesse syrienne qui prenait part aux sacrifices 
revêtue de pourpre et armée d’une lance ornée de bandelettes (Plut., Mar., 17.2.5 ; Front., Strat., 1.11.12 ; 
Val. Max. 1.3.4 ; cf. Chamoux 1974) ; à l’issue de la bataille d’Aix, au moment où le général vainqueur 
préside la cérémonie de l’offrande des dépouilles teutonnes, arrivent les messagers qui annoncent sa 
cinquième élection au consulat (Plut., Mar., 22.1-5) ; voir Assenmaker 2014, 43 et 100. Il circulait aussi 
de nombreux récits de présages qui promettaient puissance et victoire à Marius (voir Engels 2007, 531-
532, 591-592 et 595-596).

28	 Sall., Iug., 96.2-4.
29	 Plut., Sull., 6.16-17 ; cf. Amidani 1994. L’importance du geste de Sylla à cette occasion a été soulignée par 

Christ [2002] 2005, 76 : “Sie liegt vor allem darin, dass hier auf exemplarische Weise der neue Stil in der 
Führung einer Heeresklientel vor Augen geführt wurde.” On ne peut suivre l’interprétation de Hinard 
1985b, 56 qui a voulu croire à la sincérité de la justification que Sylla avait donnée de sa clémence.
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de Sylla en des termes très proches de ceux qu’il place dans la bouche de Marius pour décrire 
la dégénérescence des aristocrates :

Huc accedebat quod L. Sulla exercitum quem in Asia ductauerat, quo sibi fidum faceret, contra 
morem maiorum luxuriose nimisque liberaliter habuerat. Loca amoena, uoluptaria facile in otio 
ferocis militum animos molliuerant. Ibi primum insueuit exercitus populi Romani amare, potare, 
signa, tabulas pictas, uasa caelata mirari, ea priuatim et publice rapere, delubra spoliare, sacra 
profanaque omnia polluere 30.

Comme à propos de Marius dans le Bellum Iugurthinum, Salluste situe le comportement 
du général par rapport à la norme du mos maiorum 31  : sans surprise, l’attitude de Sylla 
vis-à-vis de ses soldats pendant la guerre mithridatique est condamnée comme contraire 
à la coutume des ancêtres (contra morem maiorum) 32. L’historien oppose donc les deux 
imperatores  : alors que Marius s’était efforcé de restaurer la discipline traditionnelle de 
l’armée romaine, Sylla corrompt définitivement les mœurs du légionnaire. Pour séduisante 
que soit la mise en perspective proposée par Salluste, il ne faut cependant pas exagérer 
l’antagonisme entre les comportements des deux rivaux. Durant ses années de service dans 
l’état-major de Marius (107-102 a.C.), le jeune Sylla put observer tous les bénéfices que le 
vainqueur de Jugurtha retirait, au niveau militaire et politique, de la relation de proximité et 
de solidarité qu’il instaurait avec ses hommes 33. La “démagogie syllanienne” apparaît à la fois 
comme un développement et un dévoiement de l’ars imperatoria mise en œuvre par Marius. 
Payant de sa personne dans les combats, exhortant ses troupes au plus fort de la bataille 34, 
Sylla reprenait à son compte le principe de proximité avec les soldats, mais il le porta pour 
ainsi dire à un degré supérieur en s’affranchissant de la rigoureuse discipline instaurée – ou 
restaurée – par Marius.

30	 Sall., Cat., 11.5-6 : “En outre, Sulla, pour s’assurer la fidélité de l’armée qu’il avait commandée en Asie, 
l’avait habituée, contrairement à la coutume des ancêtres, au luxe et à une discipline trop indulgente. 
Le charme et la volupté des lieux où ils passaient leurs loisirs avaient promptement amolli l’âme 
farouche des soldats. C’est là pour la première fois que l’armée du peuple Romain apprit à faire l’amour, 
à boire, à admirer les statues, les tableaux, les vases ciselés, à les voler aux particuliers comme à l’État, à 
dépouiller les temples, à ne rien respecter, ni le sacré, ni le profane” (texte établi et traduit par Ernout 
1958).

31	 Salluste procède de même à deux reprises à propos de Metellus  : Iug., 55.1 (ut seque et exercitum 
more maiorum gereret) ; 62.5 (more maiorum ex consili decreto). Peut-être l’allusion au mos maiorum 
se trouve-t-elle également dans un fragment des Histoires (3.19 Maurenbrecher) concernant le 
commandement d’une armée  : exercitum uertere ou, dans un seul manuscrit, exercitum maiorum 
more uertere (voir Funari 1996, 500). Il n’est pas impossible (ainsi Tröster 2008, 107) que ce fragment se 
rapporte à l’action de Lucullus vis-à-vis des Valériens (voir infra).

32	 Sur le mode de commandement de Sylla dans le monde grec, voir dernièrement Zoumbaki (à paraître), 
qui a évalué la pertinence de l’emploi à son propos du concept de warlordism.

33	 Cf. Assenmaker 2014, 35-36 et 44.
34	 L’épisode où Sylla admoneste ses troupes en débâcle à Orchomène est célèbre (voir Christ [2002] 

2005, 89, qui fait très justement le lien avec César ; Assenmaker 2013, 250-251). Valère-Maxime donne 
une idée du contenu et du ton pathétique de ce discours  : “Ite”, dixerat, “socii periculorum electi et 
scitantibus, ubi relictus sim imperator, respondete nihil fallentes : solus in Boeotia pro omnibus nobis cum 
dispendio sanguinis sui decernens” (Val. Max. 16.12.41). L’autobiographie de Sylla faisait la part belle à 
ses qualités de chef de guerre et de meneur d’hommes (voir Ramage 1991, 97-99).



470	 Pierre Assenmaker
É

lé
m

en
ts

 s
ou

s 
dr

oi
t d

’a
ut

eu
r -

 ©
 A

us
on

iu
s 

É
di

tio
ns

 m
ar

s 
20

17
 : 

em
ba

rg
o 

de
 2

 a
ns

Salluste ne fut pas le seul à considérer que les campagnes syllaniennes avaient marqué 
un tournant dans l’histoire des relations entre les soldats et leurs commandants. Cette vision 
se retrouve, près d’un siècle et demi plus tard, dans la Vie de Sylla de Plutarque. Le célèbre 
épisode de la spoliation des sanctuaires de Delphes, d’Olympie et d’Épidaure par Sylla lors 
de la guerre mithridatique fournit au biographe matière à réflexion sur l’évolution morale 
des aristocrates à la tête des armées romaines. Il vaut la peine de citer intégralement cette 
digression, où Plutarque oppose à la probité et à la rigueur des généraux du iie siècle a.C. les 
comportements démagogiques des imperatores du dernier siècle de la République :

Ἀλλ’ ἐκεῖνοι μὲν ἀνδρῶν τε σωφρόνων καὶ μεμαθηκότων σιωπῇ τοῖς ἄρχουσι παρέχειν τὰς χρείας 
ἡγούμενοι κατὰ νόμον, αὐτοί τε ταῖς ψυχαῖς βασιλικοὶ καὶ ταῖς διαίταις εὐσταλεῖς ὄντες, μετρίοις 
ἐχρῶντο καὶ τεταγμένοις ἀναλώμασι, τὸ κολακεύειν τοὺς στρατιώτας αἴσχιον ἡγούμενοι τοῦ δεδιέναι 
τοὺς πολεμίους· οἱ δὲ τότε στρατηγοὶ βίᾳ τὸ πρωτεῖον, οὐκ ἀρετῇ κτώμενοι, καὶ μᾶλλον ἐπ’ ἀλλήλους 
δεόμενοι τῶν ὅπλων ἢ τοὺς πολεμίους, ἠναγκάζοντο δημαγωγεῖν ἐν τῷ στρατηγεῖν, εἶθ’ ὧν εἰς τὰς 
ἡδυπαθείας τοῖς στρατευομένοις ἀνήλισκον ὠνούμενοι τοὺς πόνους αὐτῶν, ἔλαθον ὤνιον ὅλην τὴν 
πατρίδα ποιήσαντες ἑαυτούς τε δούλους τῶν κακίστων ἐπὶ τῷ τῶν βελτιόνων ἄρχειν. Ταῦτ’ ἐξήλαυνε 
Μάριον, εἶτ’ αὖθις ἐπὶ Σύλλαν κατῆγε, ταῦτ’ Ὀκταυίου τοὺς περὶ Κίνναν, ταῦτα Φλάκκου τοὺς περὶ 
Φιμβρίαν αὐτόχειρας ἐποίησεν. Ὧν οὐχ ἥκιστα Σύλλας ἐνέδωκεν ἀρχάς, ἐπὶ τῷ διαφθείρειν καὶ 
μετακαλεῖν τοὺς ὑπ’ ἄλλοις ταττομένους καταχορηγῶν εἰς τοὺς ὑφ’ αὑτῷ καὶ δαπανώμενος, ὥσθ’ ἅμα 
τοὺς ἄλλους μὲν εἰς προδοσίαν, τοὺς δ’ ὑφ’ αὑτῷ εἰς ἀσωτίαν διαφθείρων χρημάτων δεῖσθαι πολλῶν 
[...] 35.

Comme Salluste avant lui, Plutarque fait œuvre de moraliste autant – voire plus – 
que d’historien. La volonté d’expliquer les faits historiques par l’évolution des mœurs a 
inévitablement amené les deux auteurs à renforcer les contrastes et les oppositions : autant 
il est impossible de croire que l’armée romaine n’aurait jamais commis de manquement à la 
discipline au iie siècle a.C. (cf. supra), autant il est exclu de réduire les légions du ier siècle 
a.C. à des bandes de soudards sans foi ni loi, que seul guiderait l’appât du gain. De même, on 
admettra difficilement que tous les généraux du iie siècle a.C. auraient été des parangons de 
vertu, et que leurs successeurs n’auraient plus été guidés que par la soif du pouvoir. Il n’en est 
pas moins significatif que tant Salluste que Plutarque attribuent à Sylla la responsabilité de 

35	 Plut., Sull., 12.11-14  : “Seulement, ces généraux-là commandaient en vertu de la loi à des hommes 
habitués à une existence frugale et formés à obéir en silence à leurs chefs, et ils avaient eux-mêmes des 
âmes royales, tout en restant simples dans leur train de vie et en limitant leurs dépenses, qui restaient 
fixes et modérées. Ils auraient jugé plus honteux de cajoler leurs soldats que de craindre les ennemis. 
Au contraire, les généraux du temps de Sylla, qui arrivaient au premier rang par la force et non par 
le mérite, et qui avaient plus besoin de leurs armées pour se combattre les uns les autres que pour 
combattre les ennemis de Rome, étaient obligés de se conduire en démagogues dans l’exercice même 
de leur commandement : ils payaient les fatigues de leurs soldats et leur prodiguaient de l’argent en 
vue de leurs plaisirs, sans se rendre compte qu’ils mettaient ainsi à l’encan leur patrie tout entière et 
que, dans l’intention de gouverner les meilleurs, ils se rendaient eux-mêmes esclaves des pires des 
hommes. C’est là ce qui fit chasser Marius, puis le fit rappeler contre Sylla. C’est là ce qui amena Cinna 
à faire périr Octavius, et Fimbria à tuer Flaccus. Or, ce fut surtout Sylla qui ouvrit la voie à ces désordres 
par ses dépenses et ses largesses en faveur de ses soldats, voulant ainsi séduire et attirer à lui ceux qui 
servaient sous d’autres chefs ; il corrompait donc les soldats des autres pour en faire des traîtres, et les 
siens propres en favorisant leur inconduite, et l’on comprend qu’il lui fallait beaucoup d’argent […]” 
(texte établi et traduit par Flacelière-Chambry 1971).
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la “démagogisation” du commandement militaire (δημαγωγεῖν ἐν τῷ στρατηγεῖν) 36. En dépit 
des simplifications de leurs mises en perspective, nous ne pensons pas que la place accordée 
à Sylla dans ce processus soit une fiction moralisante, dictée par la légende noire entourant 
le personnage 37. Ces deux textes reflètent la conscience d’une rupture historique (Ibi primum 
insueuit exercitus populi Romani…/ Ὧν οὐχ ἥκιστα Σύλλας ἐνέδωκεν ἀρχάς), laquelle fut 
causée par un conflit civil qui devait inévitablement (ἠναγκάζοντο) entraîner des pratiques 
démagogiques destinées à s’assurer la fidélité absolue (quo sibi fidum faceret) d’une armée à 
laquelle il serait demandé de marcher sur Rome 38. Peu ou prou, cette vision est aussi celle de 
l’historiographie moderne 39.

Au terme de la première guerre civile, un nouveau paradigme de la relation entre 
l’imperator et ses hommes voyait donc le jour  : le légionnaire serait désormais moins un 
citoyen prenant les armes sous le commandement d’un magistrat pour défendre la Res 
publica qu’un soldat de métier attaché au chef qui partageait avec lui les rigueurs de la vie 
militaire et le récompensait de ses peines par des dons matériels toujours plus importants 
et par une indulgence judicieusement octroyée 40. Une certaine dose de démagogie, donnant 
lieu à des donatiua de plus en plus importants 41, devint ainsi la norme dans l’ars imperatoria 
de la fin de la République. Norme au sens d’“état habituel”, mais aussi dans son acception 
contraignante, car la plupart des soldats attendaient désormais de leur chef qu’il pratiquât 

36	 Le même verbe δημαγωγεῖν est également utilisé à plusieurs reprises par Plutarque, dans la Vie de 
Lucullus, pour disqualifier le mode de commandement des généraux qui avaient commandé aux 
Fimbriens – parmi lesquels Sylla… – avant que Lucullus ne prenne le relais (Plut., Luc., 7.3 et 34.2).

37	 Salluste et Plutarque ont tous deux dressé de Sylla un “portrait paradoxal”, mariant les traits positifs 
et négatifs de cette figure ambigüe : voir Carrara 2004. Se pose ici la question complexe de l’utilisation 
de Salluste par Plutarque. Ce dernier a bien sûr connaissance de l’œuvre sallustienne, comme suffit à 
le démontrer la citation dans la comparatio des Vies de Lysandre et de Sylla : ὥς φησι Σαλούστιος (3.4). 
Mais en déduira-t-on pour autant une utilisation régulière et de première main ? (cf. Carrara 2004, 280, 
n. 33). La digression que nous avons citée exprime en tout cas la conception de Plutarque, qu’elle se 
soit nourrie ou non de celle de Salluste.

38	 Appien verra également dans la guerre civile la cause de l’effondrement de la discipline militaire 
(App., BC, 5.17, à propos d’une mutinerie des soldats d’Octavien en 41 a.C. ; cf. Keaveney 2007, 64 et 87).

39	 On notera la récente tentative de Keaveney 2007, 4-7 et 26 (qui reprend et développe Keaveney 2005) 
de discréditer tant le témoignage de Plutarque que celui de Salluste (qu’il n’hésite pas à qualifier de 
“arrant nonsense in the most elegant Latin” !). Keaveney considère que les deux auteurs ont attribué 
à Sylla des développements qui n’auraient eu lieu qu’à partir de l’époque triumvirale. Cette vision a 
été réfutée avec de bons arguments par Zoumbaki (à paraître). Nous n’ajouterons qu’une remarque : 
Keaveney 2007, 6 se base sur App., BC, 5.17 (cf. la n. précédente) pour suggérer que Plutarque (Sull., 12) 
“has inaccurately described Sulla as a Triumvir or something very like it”. Or, concernant la mutinerie 
de 41 a.C., qui donne lieu à l’excursus d’Appien en question, il souligne à juste titre, à propos de l’attitude 
d’Octavien qui fait montre de clémence vis-à-vis des mutins, que “Octavian’s reply here recalls Sulla’s 
reaction to the murder of Albinus” (Keaveney 2007, 135, n. 177 ; sur ce meurtre, cf. supra). Au lieu de 
suspecter un anachronisme chez Plutarque, ne faut-il pas plutôt admettre que deux comportements 
similaires ont suscité chez Plutarque et Appien des réflexions également similaires ?

40	 L’opposition ne doit cependant pas être considérée comme absolue : l’attachement des légionnaires à 
la Res publica et à certaines valeurs civiques traditionnelles ne disparut pas complètement, comme l’a 
rappelé Brunt 1988, 257-262.

41	 Sur les donatiua mirifiques de la période triumvirale, voir dernièrement Laignoux 2014. Le phénomène 
de “vente aux enchères” de la République a été mis en lumière de façon remarquable par Alföldi 1976, 
99-123.
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cette nouvelle forme de commandement. L’échec de Lucullus en Asie démontre à quel 
point le respect de cette norme par le général conditionnait l’acceptation de son autorité 
par l’armée 42. Dion Cassius n’expliquera pas autrement les mutineries et la défection de ses 
légions – les Valériens, ou Fimbriens, célèbres pour leur indiscipline 43 – en 67 a.C. :

Πολλά τε γάρ σφισι προσέταττε, καὶ δυσπρόσοδος ἀκριβής τε ἐν ταῖς τῶν ἔργων ἀπαιτήσεσι καὶ 
ἀπαραίτητος ἐν ταῖς τιμωρίαις ὢν, οὐκ ἠπίστατο οὔτε λόγῳ τινὰ προσαγαγέσθαι οὔτε ἐπιεικείᾳ 
ἀναρτήσασθαι, οὐ τιμαῖς, οὐ χρημάτων μεταδόσει προσεταιρίσασθαι, ὧν πάντων ἄλλως τε καὶ ἐν 
πλήθει, καὶ μάλιστα στρατευομένῳ, δεῖ. Καὶ διὰ τοῦθ’ οἱ στρατιῶται, ἕως μὲν εὖ τε ἐφέροντο καὶ 
τὰς ἁρπαγὰς ἀνταξίας τῶν κινδύνων εἶχον, ἠκροῶντο αὐτοῦ, ἐπεὶ δὲ ἔπταισαν καὶ ἐς φόβον ἀντὶ τῶν 
ἐλπίδων ἀντικατέστησαν, οὐδὲν ἔτι προετίμησαν. Τεκμήριον δὲ ὅτι τοὺς αὐτοὺς τούτους ὁ Πομπήιος 
λαβών (καὶ γὰρ τοὺς Οὐαλεριείους αὖθις κατελέξατο) οὐδ’ ὁπωστιοῦν στασιάζοντας ἔσχε. Τοσοῦτον 
ἀνὴρ ἀνδρὸς διαφέρει 44.

Bien qu’il prît part personnellement aux combats, octroyât des récompenses à ses soldats 
et leur permît de faire du butin, Lucullus enfreignait, par une sévérité jugée excessive et son 
refus de la démagogie, la “norme comportementale” qui s’était instaurée à la faveur de la 
première guerre civile 45. Sur bien des points, il semblait prendre systématiquement le contre-
pied des mesures syllaniennes 46. Comme l’a bien formulé J.  Van Ooteghem, “Lucullus ne 
recherchait ni la popularité, ni l’affection de ses soldats, mais simplement leur obéissance” 47. 
Cette rigueur digne des anciens généraux ne pouvait susciter l’adhésion d’une des armées 
les plus indisciplinées du dernier siècle de la République. La norme suivie par Lucullus était 
désormais anachronique.

42	 La nécessité de l’acceptation de la personne du détenteur du pouvoir dans la société romaine a été 
mise en lumière par Flaig 1992.

43	 Voir Nicolet 1976, 179-180.
44	 D.C. 36.16.2-3 : “Car il était très exigeant à leur égard, d’un abord difficile, strict quand il demandait 

quelque chose et impitoyable quand il punissait ; il ne savait pas gagner quelqu’un par la persuasion, 
se l’attacher par la douceur et faire de lui un ami en lui conférant honneurs et richesses, pratiques 
qui sont toutes bien nécessaires, en particulier face au grand nombre, surtout en campagne. Par 
conséquent, ses soldats, tant qu’ils connurent le succès et reçurent un butin à la hauteur des dangers 
encourus, lui obéissaient  ; mais dès qu’ils échouèrent et que la peur eut remplacé les espérances, 
ils n’eurent plus aucune considération pour lui. La preuve en est que Pompée, qui reprit les mêmes 
hommes (il enrôla à nouveau les Valériens), ne connut pas la moindre révolte. Tant il est vrai qu’un 
homme peut différer d’un autre homme” (texte établi et traduit par Lachenaud & Coudry 2014).

45	 Les éléments avancés dans la digression de Dion Cassius se retrouvent grosso modo dans la Vie de 
Lucullus de Plutarque (particulièrement en 33.1-2). Un des traits dominants du portrait que le 
biographe dresse du protagoniste est précisément son peu d’aptitude pour le leadership ; voir Tröster 
2008, 109-113. Cet auteur suppose que les caractérisations similaires de Lucullus chez Plutarque et 
Dion Cassius (qu’il juge empreintes de contradictions) peuvent partiellement remonter à Salluste 
(ibid., 113-117). En dépit de topoi, d’exagérations ou de déformations dans nos sources, il considère que 
cette vision de Lucullus n’est pas dénuée de fondement historique (ibid., 117-120). Nous ne pensons 
donc pas qu’attribuer (en partie, au moins) l’échec de Lucullus à sa personnalité et à son mode de 
commandement soit une interprétation “trop simpliste”, pace Cagniart 2007, 84 (auquel on préférera 
l’analyse de Keaveney 1992, 178-180).

46	 Alors que Sylla, en 85-84 a.C., avait fait hiverner son armée dans les villes d’Asie Mineure, dont les 
habitants devaient de surcroît payer les soldats (Plut., Sull., 25.4-5), les troupes de Lucullus durent 
passer plusieurs hivers dans des camps (Plut., Luc., 33.3-4, qui cite Salluste).

47	 Van Ooteghem 1959, 201.
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A contrario, le destin militaire de Lucullus met en lumière les impératifs “sociologiques” 
qui dictèrent le comportement des grands individus des dernières décennies de la 
République, de Pompée et César à Antoine et Octavien 48. Tous s’efforcèrent de maintenir – 
avec plus ou moins de succès 49 – la “proximité affective” avec l’armée et, basant sur le soutien 
des soldats leur ascension politique, ils contribuèrent au développement d’une idéologie du 
pouvoir personnel fondée sur l’aura du chef de guerre victorieux 50.

L’héritage des guerres civiles  : l’intégration de la “norme 
impératoriale” dans le Principat augustéen

À la mort de César, qui maîtrisait à la perfection les codes de la nouvelle norme qui devait, 
aux yeux des soldats, régir le comportement des imperatores 51, la dévotion qu’il avait suscitée 
dans le cœur de ses soldats se reporta largement sur le jeune homme qui avait hérité de 
son nom. Elle fut un des socles de sa fulgurante ascension politique 52. Octavien s’attacha les 
troupes par de fréquentes et importantes distributions d’argent, répondant ainsi au premier 
devoir – celui de générosité – qui incombait aux généraux depuis Sylla 53. En revanche, doté 
à l’évidence d’un tempérament peu militaire 54, le jeune César fit pâle figure dans plusieurs 
batailles, et les propagandes de ses adversaires ne manquèrent pas de dénoncer ses piètres 
talents de soldat 55. Mais la tradition littéraire nous a aussi conservé le souvenir de ses efforts 
pour se conformer au modèle de l’imperator meneur d’hommes  : ainsi se propagèrent les 
récits de ses faits d’armes à la seconde bataille de Modène et lors des campagnes d’Illyrie 
(35-33 a.C.) 56. Le monnayage émis à son nom dans les années qui suivirent la victoire 
sur Sextus Pompée (36 a.C.) contribua également à diffuser l’image d’un commandant 

48	 Cf. Keaveney 1992, 179 : “The very end of his [Lucullus’] military career does, in its own fashion, furnish 
a concrete and immediate illustration of the set of conditions that theorists assure us must prevail 
before one can lead a revolutionary army and, in this particular instance especially, of the impossibility 
of such leadership in their absence.”

49	 Sur les “résistances” (mutineries et désertions) que les soldats opposent à leurs imperatores, voir 
Keaveney 2007, 77-90  ; Alston 2007, 184-185. La complexité des relations entre l’armée (où il faut 
distinguer entre les officiers et les soldats) et le général a été mise en lumière par de Blois 2007, qui 
insiste sur la nécessité, pour les imperatores, de se montrer persuasifs et d’emporter l’adhésion des 
troupes par leurs paroles et leurs actes.

50	 Ce que nous avons appelé “l’idéologie impératoriale” (Assenmaker 2014).
51	 Outre les écrits de César lui-même, les chapitres de Suétone sur l’ars imperatoria de César sont 

éloquents à cet égard (Suet., Iul., 57-70). Voir Nicolet 1976, 180-181.
52	 Voir Alföldi 1976, 60-68.
53	 Laignoux 2014, 201 et 223-224 indique que sur les vingt-deux occurrences de distributions d’argent 

exceptionnelles aux soldats entre 44 et 29 a.C., douze sont dues à Octavien.
54	 Le portrait de Suétone ne laisse aucun doute à ce sujet : voir Louis 2010, 615-616.
55	 Ainsi lors de la première bataille de Modène (Suet., Aug., 10.6, qui cite explicitement Antoine comme 

source, non sans subtilement le discréditer, cf. Louis 2010, 133), à Philippes (ce dont Auguste se justifia 
dans ses Mémoires en invoquant un songe  : App., BC, 4.110) et à Nauloque (Suet., Aug., 16.3-4, qui 
mentionne les reproches d’Antoine, cf. Louis 2010, 158-160)  ; cf. aussi la déroute peu glorieuse face 
à Sextus Pompée devant Tauromenium (App., BC, 5.112). Sur ces épisodes du bellum Siculum, voir 
Roddaz 1984, 127-128 et 130-131.

56	 Suet., Aug., 10.6 (Modène)  ; ibid., 20.2 et Florus 2.23.7 (Illyrie  ; cf. Kienast [1982] 2009, 350-351)  ; cf. 
Campbell 1984, 61.
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valeureux. Signalons en particulier deux émissions portant la légende caesar divi f qui 
donnent à voir au revers le portrait en pied du jeune César en habit militaire, représenté 
dans une attitude soit de commandement, soit de harangue 57. Ces types, sans équivalent 
dans le monnayage contemporain, révèlent à quel point Octavien et son entourage étaient 
conscients de la nécessité de présenter aux soldats – premiers destinataires des monnaies 
– l’héritier de César comme un chef de guerre de la même trempe que son père adoptif… et 
que Marc Antoine.

Après que le vainqueur d’Actium eut solennellement proclamé le retour de la paix et la 
restauration de la Res publica, la guerre ne disparut pas de l’agenda politique et idéologique 
du nouveau régime 58. Dès 27 a.C., le Prince quitta à nouveau l’Vrbs pour diriger les opérations 
militaires en Espagne, où il resta jusqu’en 25 a.C. 59 C’est d’ailleurs par le récit de la guerre 
contre les Cantabres – la dernière campagne qu’il commanda en personne, et la seule en 
tant qu’Augustus – qu’il mit un terme à son autobiographie en treize livres 60, ce qui laisse 
supposer que la thématique militaire occupait une place centrale dans l’autoreprésentation 
des premières années du Principat 61. En 23 a.C., en même temps qu’il reçut la puissance 
tribunicienne, Auguste fut affranchi de l’interdiction de franchir le pomerium sous peine 
de perdre son imperium de proconsul, une mesure qui fut complétée et précisée en 19 a.C., 
année qui vit aussi le dernier triomphe célébré par un commandant qui n’appartenait pas 
à la famille impériale 62. Ces réformes, dont la reconstitution est extrêmement complexe, 
renforcèrent le caractère de monarchie militaire du régime, puisqu’elles permirent à un seul 
homme de cumuler en permanence pouvoirs civils et militaires 63. Nous pensons, cependant, 
qu’Auguste ne tint pas à se présenter comme le chef de guerre de l’empire. À l’exception 
des campagnes d’Illyrie et d’Espagne, il ne commanda personnellement aucune guerre 
extérieure, déléguant systématiquement la direction des campagnes (le ductus) à des légats – 

57	 RIC I2, Augustus, n° 251 et 253. Voir Zanker [1987] 2003, 61-62 ; pour la datation de ces émissions, cf. 
Assenmaker 2007, spéc. 168 et 171. Sur les représentations statuaires d’Octavien à l’époque triumvirale, 
voir Zanker [1987] 2003, 46-52 (bien que toutes les images monétaires analysées ne doivent pas 
forcément être interprétées comme des représentations de statues). On signalera en particulier la 
célèbre statue équestre en bronze retrouvée dans la Mer Égée en 1979 (conservée au Musée National 
d’Athènes), où Octavien est vêtu du paludamentum. Sur la base du portrait et de la coiffure, la statue est 
datée du dernier quart du ier siècle a.C., mais la symbolique militaire inviterait à situer la conception 
de ce type dans les premières années du Principat (voir les notices dans Hofter et al. 1988, 311-313 et 
dans La Rocca et al. 2014, 254).

58	 Sur la politique extérieure d’Auguste, voir Kienast [1982] 2009, 332-377.
59	 Voir Kienast [1982] 2009, 351-353, qui met la guerre d’Espagne en rapport avec l’octroi de l’imperium 

proconsulare au Prince en 27 a.C. (cf. ibid., 87-88). Les études récentes ont montré qu’Auguste n’avait 
sans doute jamais reçu un tel pouvoir (Ferrary 2001, 109 et 116). Il est vraisemblable que cette campagne 
ait été entreprise notamment pour fournir à Auguste des victoires sur un ennemi extérieur (voir 
l’analyse similaire de Le Roux 2014, 153).

60	 Suet., Aug., 85.1 : composuit… et aliqua de uita sua, quam tredecim libris Cantabrico tenus bello nec ultra 
exposuit.

61	 Voir dans ce sens Rich 2009.
62	 Voir Ferrary 2001, 115-130.
63	 Cf. Hurlet 2014b, 20-21. Nous laissons de côté le problème, très discuté, de l’imperium maius d’Auguste 

(voir l’état de la question chez Berthelet 2015, 297-304).
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souvent des membres de sa famille – qui combattaient sous ses auspices 64. Bien que victoire 
et conquête militaires fussent des thèmes fondamentaux de l’idéologie augustéenne, telle 
notamment qu’elle était exprimée dans l’art figuré ou la littérature 65, l’image du Prince lui-
même fut progressivement dépouillée du caractère martial qui était le sien durant la période 
triumvirale. Pendant les dernières décennies du Principat d’Auguste, la grande majorité des 
représentations figurées ne présente plus le type militaire ou héroïque caractéristique des 
guerres civiles ou des années qui suivirent Actium 66  : vêtu de la toge, désormais, arborant 
dans ses traits la sérénité du classicisme plutôt que le pathos hellénistique 67, Auguste allait 
devenir l’incarnation des vertus civiques bien davantage que de la valeur militaire 68. C’est 
encore cette image du souverain que donneront à voir les Res Gestae, qui “racontent, en 
quelque sorte, cette évolution d’Auguste, l’évolution du dux au princeps qui devient Auguste 
et finalement pater patriae” 69.

Le Prince s’affranchit-il pour autant de la norme comportementale qui avait été dictée 
aux imperatores des guerres civiles, laquelle impliquait en particulier la “proximité affective” 
entre le commandant et ses soldats ? Avant de tenter de répondre à cette question, il importe 
de rappeler à quel point le régime augustéen est fondé sur l’ambiguïté et échappe à toute 
catégorisation rigide 70. Dans cet édifice politique, échafaudé au fil du temps et de façon 
empirique, s’était instauré un subtil équilibre entre pratique et idéologie. Parvenu au pouvoir 
par les armes, Auguste ne pouvait renoncer à contrôler les forces armées de l’empire et devait 
continuer à s’assurer leur loyauté 71. D’autre part, la légitimité de son pouvoir reposait sur 

64	 Suet., Aug., 20.1 et 3 : Externa bella duo omnino per se gessit… Reliqua per legatos administrauit ; 21.1 : 
Domuit autem partim ductu partim auspiciis suis… (voir le commentaire de Louis 2010, 195-199). Sur les 
auspices d’Auguste, et particulièrement sur l’établissement progressif de leur supériorité sur ceux des 
proconsuls, voir dernièrement Berthelet 2015, 286-304, avec discussion de la bibliographie antérieure.

65	 Voir notamment Hölscher 1985 et 1988, 356-357 ; Zanker [1987] 2003, 88-90. On considère généralement 
que l’imagerie augustéenne de la victoire a été élaborée pour exalter la victoire d’Actium : c’est oublier 
un peu vite la commémoration de Nauloque dès 36 a.C. (cf. Assenmaker 2008, 58-59).

66	 Cf. Cadario 2014, 110-111.
67	 Voir Zanker [1987] 2003, 103-106. On gardera toutefois à l’esprit l’invitation de Galinsky 1996, 165-179 

à ne pas réduire l’analyse des portraits d’Octavien-Auguste, vecteurs de significations complexes, à 
l’opposition entre “hellénistique” et “classique” (ou “classicisant”), et à ne pas négliger la concomitance 
des différents types de portraits.

68	 Alföldi 1935, 43 avait déjà bien mis en évidence le caractère civique plus que militaire de l’apparat 
monarchique du Haut-Empire, hérité de l’autoreprésentation augustéenne. Voir désormais Zanker 
[1987] 2003, 161-170.

69	 Scheid 2007, xxxvii. L’autoreprésentation augustéenne est considérée très différemment par Gruen 
1986 et 1990, qui soutient qu’Auguste a systématiquement voulu donner de lui l’image d’un conquérant 
universel. Cette vision ne nous convainc pas dans la mesure où les analyses de l’auteur négligent la 
documentation iconographique et ne tiennent pas assez compte de l’évolution du discours idéologique 
sur un demi-siècle. En outre, le fait qu’on ait exalté la position d’Auguste à la tête d’un État conquérant 
et victorieux ne signifie pas que son image ait été prioritairement celle d’un uir militaris. La distinction 
entre le ductus et les auspicia est déterminante.

70	 Comme l’ont encore montré récemment les contributions d’un volume dont le titre résume bien 
l’ambiguïté fondamentale, constitutive du régime : Il princeps romano: autocrate o magistrato? (Ferrary 
& Scheid, éd. 2015). Le mot “ambiguïté” a également été choisi par Hurlet 2015 pour caractériser la 
personne et les pouvoirs d’Auguste (cf. aussi Hurlet 2014b, 19-21).

71	 Voir notamment Le Glay [1992] 2005, 142-143 ; Alston 2007, 186 et 188-189.
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son statut de restaurateur de la paix et de l’ordre traditionnel. La tension entre ces deux 
exigences contradictoires dicta la conduite du Prince vis-à-vis des soldats durant son long 
principat 72. Celle-ci est connue notamment grâce à un célèbre passage de la Vie d’Auguste 
de Suétone :

Neque post bella ciuilia aut in contione aut per edictum ullos militum commilitones appellabat, 
sed milites, ac ne a filiis quidem aut priuignis suis imperio praeditis aliter appellari passus est, 
ambitiosius id existimans, quam aut ratio militaris aut temporum quies aut sua domusque suae 
maiestas postularet 73.

La précision chronologique apportée par le biographe – post bella ciuilia – est 
déterminante : ce n’est qu’après la fin des guerres civiles, dans le contexte de la restauration 
de la Res publica, que le Prince, dans des circonstances ou des documents officiels, cessa 
d’appeler ses soldats “compagnons d’armes”. Cette appellation – nous le savons par 
le même Suétone – avait jadis été privilégiée par César  : Nec milites eos pro contione, sed 
blandiore nomine “commilitones” appellabat 74. Mis en parallèles, ces deux passages éclairent 
remarquablement le changement de paradigme idéologique qui s’opère avec la fin des conflits 
civils. La norme comportementale qui s’était imposée aux imperatores depuis la première 
guerre civile et dont César usait avec maestria ne pouvait être affichée publiquement dans 
un régime dont on n’ignorait certes pas les fondements militaires, mais qui se présentait 
comme un retour aux institutions régulières du Sénat et du peuple romains. Par ailleurs, 
nous savons qu’Auguste continua à employer occasionnellement l’appellation commilito 
dans des conversations privées, comme nous l’apprend un passage de Quintilien rapportant 
sa réponse – négative – à une requête introduite par un soldat : non magis, inquit, faciam, 
commilito, quod petis… 75. D’autres anecdotes indiquent que, dans la sphère civile ou privée, il 
ne se soustrayait pas à l’impératif de camaraderie et de solidarité avec les militaires 76.

Qu’en était-il à l’armée ? La “proximité affective” entre le chef et les troupes ne fut certes 
pas bannie de la vie des camps sous Auguste. De ce point de vue, la norme comportementale 
des généraux de la fin de la République reste valide. La relation de proximité n’était toutefois 
plus assurée par le Prince, mais par les membres de sa famille, à qui cette fonction est pour 
ainsi dire déléguée dans le nouveau régime. Pour reprendre la distinction que Tacite emploie 

72	 Cf. Campbell 1984, 18  : “Although [Octavian] brought peace and order, he found it impossible to 
distance himself entirely from the army. Even in times of peace, the origins of political power in 
military strength would be remembered.”

73	 Suet., Aug., 25.1 : “Jamais après les guerres civiles, soit dans une harangue, soit dans une proclamation, 
il ne traitait ses hommes de ‘compagnons d’armes’, mais toujours de ‘soldats’, et il ne permit pas même 
à ses fils ni à ses beaux-fils, quand ils avaient le commandement, de les appeler d’un autre nom, car 
il estimait que la première formule, trop flatteuse, était incompatible soit avec les exigences de la 
discipline militaire, soit avec le règne de l’ordre, soit avec la majesté de sa personne ou de sa famille” 
(texte établi et traduit par Ailloud 1954). Sur ce passage, voir Campbell 1984, 33-34.

74	 Suet., Iul., 67.3 : “Dans ses harangues, au lieu de les appeler ‘soldats’, il leur donnait le nom plus flatteur 
de ‘compagnons d’armes’” (texte établi et traduit par Ailloud 1954).

75	 Quint., IO, 6.3.95.
76	 D.C. 55.4.2 et Suet., Aug., 56.4 (il défend personnellement un vétéran dans un procès après que celui-ci 

lui eut rappelé les dangers qu’il avait courus pour lui) ; ibid., 74.3 (il invite à dîner un ancien garde du 
corps). Voir Campbell 1984, 34.
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dans le discours d’un préfet de camp d’une légion de Germanie lors des célèbres mutineries 
de 14 p.C., Tibère est l’imperator, Germanicus est le dux 77. Il était essentiel que la fonction 
du ductus fût remplie par un membre de la famille d’Auguste, qui partageait la maiestas 
du Prince, comme l’indique l’expression sua domusque suae maiestas du texte de Suétone 
cité ci-dessus. Le récit de Tacite sur l’intervention de Germanicus lors du soulèvement des 
légions de Germanie, et en particulier le discours qu’il place dans la bouche du protagoniste, 
permet de mesurer l’attachement des soldats à la famille de l’empereur et montre à quel 
point la présence parmi les légions de descendants d’Auguste – non seulement Germanicus, 
mais aussi son épouse Agrippine et leur fils, le petit Caligula – renforçait la fides de l’armée 78.

L’épisode des mutineries des légions de Pannonie et de Germanie lors de l’avènement de 
Tibère 79 indique aussi combien l’équilibre instauré par Auguste entre le princeps et l’imperator 
était délicat à maintenir. Pour apaiser ces graves troubles, nés à la faveur de l’incertitude 
politique qui devait inévitablement accompagner le premier transfert du pouvoir impérial 80, 
le nouveau Prince devait créer le consensus des armées autour de sa personne, sans perdre 
pour autant l’acceptation du Sénat et de la plèbe urbaine 81. À cette fin, il confia à Drusus, 
envoyé en Pannonie, une lettre à lire aux soldats, dans laquelle il affirmait “que ses premiers 
soins étaient consacrés à ces vaillantes légions avec lesquelles il avait soutenu tant de 
guerres” 82. De même, en Germanie, Germanicus rappela aux troupes le lien personnel 
qu’elles entretenaient avec Tibère depuis l’époque où celui-ci les avait commandées :

Primane et uicesima legiones, illa signis a Tiberio acceptis, tu tot proeliorum socia, tot praemiis 
aucta, egregiam duci uestro gratiam refertis  ? Hunc ego nuntium patri, laeta omnia aliis e 
prouinciis audienti, feram ? Ipsius tirones, ipsius ueteranos non missione, non pecunia satiatos 83.

77	 Tac., Ann., 1.38.3  : non praefectum ab iis, sed Germanicum ducem, sed Tiberium imperatorem uiolari. 
Cette distinction entre dux et imperator n’est évidemment pas systématique, mais elle n’en est pas 
moins significative (voir en général Hinojo Andrés 1976). Cf. Goodyear 1972, 270 sur l’ordre inhabituel 
des mots (Tiberium imperatorem au lieu de la tournure plus courante imperatorem Tiberium), “chosen 
partly to give a balanced structure, partly perhaps to lay greater emphasis on the name”. La distinction 
hiérarchique entre les deux titres, inhérente à l’organisation augustéenne du commandement 
militaire, n’a pas été perçue par Devillers 2012a, 144 (qui ne voit dans cette phrase que l’indication 
d’une double autorité et du risque permanent de conflit entre celles-ci).

78	 Tac., Ann., 1.40-44. Voir Devillers 2012a, 145.
79	 Tac., Ann., 1.16-49. Pour mater la première mutinerie, en Pannonie (16-30), Tibère envoie son fils 

Drusus ; la seconde, en Germanie (31-49), est gérée par Germanicus. Le long récit consacré par Tacite 
aux deux soulèvements possède une fonction structurelle importante dans le livre I des Annales ; voir 
la bibliographie recensée par Devillers 2012b, 299. Pour prendre la mesure de l’élaboration littéraire 
tacitéenne, on comparera cette version avec les deux chapitres consacrés au même épisode par Dion 
Cassius (57.4-5).

80	 Voir Devillers 2012a, 143-144.
81	 Le Sénat, le peuple et l’armée sont les trois “secteurs déterminants” pour l’acceptation d’un empereur 

selon Flaig 1992, 174-207.
82	 Tac., Ann., 1.25.3 : praecipuam ipsi fortissimarum legionum curam, quibuscum plurima bella tolerauisset 

(texte établi et traduit par Wuilleumier 1974). Tibère fait allusion aux campagnes menées de 12 à 9 a.C. 
et surtout de 6 à 9 p.C. Toujours selon Tacite, le Prince insistait dans la suite de la lettre sur le rôle du 
Sénat dans l’examen des revendications des légions (cf. la note précédente).

83	 Tac., Ann., 1.42.3-4  : “Est-ce bien la première et la vingtième légion, elle qui a reçu ses enseignes de 
Tibère, toi qui l’as accompagné dans tant de combats et qu’il a enrichie par tant de récompenses, est-
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J. B. Campbell a bien mis en lumière la stratégie à l’œuvre dans les deux cas : “In both cases 
there is an appeal to the idea of military comradeship. Tiberius […] hoped to exploit the 
prestige he had obtained as a successful and sympathetic commander to confirm the army’s 
loyalty 84.” Il est significatif que l’appel à la fidélité – et à la reconnaissance (gratia) – des 
troupes s’appuie systématiquement sur les relations construites à l’époque où Tibère était 
dux 85. Désormais imperator, celui-ci n’accepte plus d’offrir à ses troupes cette proximité, et 
reste à Rome, confiant à ses fils le soin de le représenter devant les armées. Tacite se fait l’écho 
des critiques que cette attitude valut au Prince : l’opinion publique de l’Vrbs, alarmée par la 
nouvelle de la seconde mutinerie, en Germanie, l’accusait de tourner en dérision le Sénat 
et la plèbe urbaine en ne prenant pas la situation en mains 86.Tacite expose dans ce passage 
deux visions antinomiques du rôle du Prince dans la gestion du commandement militaire : 
la ciuitas hostile à Tibère considère qu’il devrait se rendre sur place personnellement pour 
calmer les mutineries, tandis que l’empereur juge plus prudent de ne pas quitter la capitale. 
L’heureuse issue des mutineries, déjà suggérée au lecteur dans les chapitres précédents, 
révèle le bien-fondé de cette stratégie aux yeux de l’écrivain Tacite 87. Celui-ci n’en expose 
pas moins plusieurs griefs avancés contre Tibère à Rome – sans que l’on puisse dire s’ils sont 
de son invention ou repris à une source. Parmi ceux-ci, on relève la surprenante opposition 
entre le comportement de Tibère et celui d’Auguste, dont il est dit – erronément – qu’il 
avait maintes fois visité les Germanies dans son grand âge (fessa aetate) 88. Sur ce point, le 
dénigrement de Tibère est d’autant plus fallacieux que celui-ci suivait en réalité l’exemple 
de son prédécesseur. La réflexion que lui prête Tacite, qui fait intervenir la notion de la 
maiestas de l’empereur, pourrait s’appliquer à la politique d’Auguste  : At per filios pariter 
adiri maiestate salua, cui maior e longinquo reuerentia 89. Comme dans le passage de Suétone 

ce bien vous qui témoignez à votre chef cette belle reconnaissance ? Irai-je rapporter cette nouvelle 
à mon père, quand il n’en reçoit que d’heureuses des autres provinces ? que ses propres recrues, ses 
propres vétérans ne se satisfont ni du congé ni de l’argent” (texte établi et traduit par Wuilleumier 
1974). Sur la syntaxe heurtée de la première phrase, qui pourrait refléter l’émotion de Germanicus, 
voir Goodyear 1972, 292. On notera en particulier, avec Wuilleumier 1974, 41, n. 3, “l’apostrophe 
sentimentale” du tu. La répétition du génitif ipsius est également significative.

84	 Campbell 1984, 35.
85	 Cf. Goodyear 1972, 292 : “The use of duci, instead of imperatori, emphasizes Tiberius’ special claims on 

these legions’ loyalty as their former commander in the field”. Cette nuance importante avait échappé 
à Koestermann 1963, 171.

86	 Tac., Ann., 1.46-47.
87	 Cet élément est crucial pour l’analyse du jugement que Tacite porte sur Tibère : voir Goodyear 1972, 303 

et 306.
88	 Tac., Ann., 1.46.3 : An Augustum fessa aetate totiens in Germanias commeare potuisse, Tiberium uigentem 

annis sedere in senatu, uerba patrum cauillantem ? Pour tenter d’expliquer cette intrigante assertion, 
Koestermann 1963, 178 (repris par Goodyear 1972, 305) faisait référence à Suet., Aug., 20 (à propos des 
séjours d’Auguste en Italie du Nord pour se rapprocher du théâtre des opérations lors des conflits en 
Pannonie ou Germanie). Néanmoins, Goodyear 1972, 304-305 a raison de considérer que cette rumeur 
n’en reste pas moins fallacieuse et que Tacite induit son lecteur en erreur (même s’il n’endosse pas les 
opinions qu’il rapporte : ibid., 303).

89	 Tac., Ann., 47.2 : “Mais il pouvait par ses fils les visiter ensemble sans compromettre sa majesté, qui de 
loin impose plus de respect”. Tacite expose à plusieurs reprises cette opinion (voir Goodyear 1972, 307).



Les grands individus dans les guerres civiles	 479
É

lé
m

en
ts

 s
ou

s 
dr

oi
t d

’a
ut

eu
r -

 ©
 A

us
on

iu
s 

É
di

tio
ns

 m
ar

s 
20

17
 : 

em
ba

rg
o 

de
 2

 a
ns

cité ci-dessus, il apparaît ici que la majesté impériale ne doit pas être compromise par une 
excessive proximité de la personne du Prince avec l’armée 90.

Nous serions donc tenté de parler d’une “norme augustéenne” en matière de 
commandement militaire et de relations avec l’armée. Le long principat d’Imperator Caesar 
Augustus avait établi que la maiestas impériale ne pouvait s’accommoder d’une trop grande 
proximité avec les troupes, et avait ancré l’image publique de l’empereur davantage dans 
la sphère civile que dans la sphère militaire. Durant la période julio-claudienne, même 
si l’affirmation de l’empereur comme uir militaris ne fut évidemment pas absente de 
l’autoreprésentation impériale (pensons aux velléités de Caligula 91 ou aux campagnes de 
Claude en Bretagne), il nous semble que le dux fut le plus souvent relégué dans l’ombre du 
princeps. Il émergera à nouveau de façon significative à la faveur de la crise de 68-69 p.C. : 
ainsi le terme commilito, qui n’est pas attesté sous les Julio-Claudiens, est-il à nouveau adopté 
sous Galba 92. La réapparition de cette expression de la proximité avec les soldats illustre le 
changement de paradigme qui s’opère pour ainsi dire naturellement lorsqu’éclate une guerre 
civile  : si la figure d’Auguste reste évidemment le modèle incontesté du “bon Prince” 93, les 
protagonistes des bella ciuilia doivent, pour être en mesure de mener la lutte, reprendre à 
leur compte la “norme impératoriale” du dernier siècle de la République. À nouveau, qui 
espérait devenir – et rester – Prince devait avant tout être un chef.

Conclusion : la force de l’habitude et la pression des attentes

À l’entame de cette contribution, nous avons distingué deux acceptions du terme 
norme, la première descriptive (état habituel), la seconde prescriptive (règle à laquelle on 
doit se référer). L’une et l’autre sont applicables, à des degrés divers, pour analyser l’époque 
des guerres civiles du point de vue de la fabrique de norme(s). Nous avons vu que Salluste 
percevait en termes de développement d’habitudes nouvelles la perversion par Sylla des 
mœurs du légionnaire  : Ibi primum insueuit exercitus populi Romani… (Cat., 11.6). Le verbe 
insuescere renvoie bien à la notion d’habitude, laquelle ne se confond pas – même si elle s’en 
rapproche – avec celle de coutume : l’opposition avec le mos maiorum est explicite dans ce 
passage (cf. supra). Cette acception non prescriptive, “neutre”, de la norme n’est pas la plus 
opérante pour l’analyse des phénomènes politiques et sociaux, mais l’ambiguïté du concept 
est intéressante justement parce qu’elle reflète la transition floue entre un comportement 
habituel et un comportement érigé en modèle, en règle à suivre. Ainsi la consuetudo, bien 

90	 Développant une véritable argumentation in utramque partem, Tacite avait, dans le paragraphe 
précédent, prêté à l’opinion publique une vision opposée de la maiestas imperatoria, dont la seule 
présence suffirait à faire céder les insurgés : Ire ipsum et opponere maiestatem imperatoriam debuisse 
cessuris (Tac., Ann., 1.46.2).

91	 Suet., Calig., 43-48. Voir en particulier ibid., 44.1 : Postquam castra attigit, ut se acrem ac seuerum ducem 
ostenderet…

92	 Voir Campbell 1984, 35-37, qui suppose toutefois que le terme a été réintroduit dans les discours 
officiels sous Caligula ou Claude. Après 69 p.C., il n’y a plus de trace de l’emploi de commilito par les 
empereurs avant le règne de Trajan, dont date la première attestation connue de ce terme dans un 
document officiel.

93	 Voir Assenmaker 2015, 228-229.
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que n’ayant pas le même poids normatif que le mos, n’était-elle pas négligeable comme 
critère pour orienter les décisions politiques. Cela apparaît clairement dans un passage de 
la quatorzième Philippique où Cicéron plaide pour que le Sénat accorde à Hirtius, Pansa et 
Octavien le titre d’imperator en l’honneur de leur victoire sur Marc Antoine à Modène :

Etenim, cui uiginti his annis supplicatio decreta est, ut non imperator appellaretur, aut minimis 
rebus gestis aut plerumque nullis ? Quam ob rem, aut supplicatio ab eo qui ante dixit decernenda 
non fuit aut usitatus honos peruulgatusque tribuendus iis quibus etiam noui singularesque 
debentur. An si quis Hispanorum aut Gallorum aut Thraecum mille aut duo milia occidisset, 
illum hac consuetudine, quae increbuit, imperatorem appellaret senatus ; tot legionibus caesis, 
tanta multitudine hostium interfecta… clarissimis ducibus supplicationum honorem tribuemus, 
imperatorium nomen adimemus 94 ?

L’orateur fonde son argumentation sur le fait que l’acclamation impératoriale était 
devenue à cette époque – en 43 a.C. – un honneur courant et banal (usitatus honos 
peruulgatusque) ; il évoque aussi comme une habitude de plus en plus répandue l’octroi par 
le Sénat du titre d’imperator 95. L’expression consuetudo quae increbuit désigne exactement 
la fabrique d’une norme au sens d’“état habituel, conforme à la majorité des cas”. Le fait, 
cependant, que cette habitude soit invoquée pour suggérer aux sénateurs la décision à 
prendre montre bien qu’elle pouvait déjà être considérée – ou qu’on voulait la considérer – 
comme norme au sens de règle à laquelle se conformer.

Dans la contribution qui ouvre ce volume, Chr. Lundgreen a articulé les notions de norme 
(au sens prescriptif du terme) et d’attente  : suivre une norme signifie se conformer aux 
attentes d’une communauté donnée. C’est effectivement ce processus que nous avons vu à 
l’œuvre dans l’évolution de la relation entre les soldats et leurs commandants au ier siècle a.C. 
Les imperatores des guerres civiles, pour s’assurer la fidélité de leur armée, devaient répondre 
à un certain nombre d’attentes de cette communauté (qui n’est désormais plus identifiable 
au corps civique, mais a développé des particularités et donc des attentes propres). Parmi 
celles-ci, les exigences relatives au butin étaient, de très longue date, les plus impératives. Le 
soldat appréciait aussi une implication personnelle, physique, du commandant dans la vie 
militaire : s’il était moins pressant, peut-être, que le devoir de générosité, celui de camaraderie 
n’était cependant pas négligeable. Nous avons vu que ces attentes des troupes avaient 
entraîné le développement d’une “norme comportementale” nouvelle, caractéristique des 
chefs des guerres civiles. S’agissant d’une norme sociale et non pas institutionnalisée 96, les 

94	 Cic., Phil., 14.11-12  : “Car, dans les vingt dernières années, pour qui a-t-on décrété une supplication 
sans lui donner le titre de général victorieux, et cela pour des exploits minimes ou le plus souvent 
nuls ? C’est pourquoi, ou bien celui qui a parlé avant moi n’aurait pas dû proposer une supplication, 
ou bien il faut accorder l’honneur habituel et ordinaire à ceux qui en méritent même de nouveaux 
et exceptionnels. Voyons, si quelqu’un avait tué un ou deux milliers d’Espagnols, de Gaulois ou de 
Thraces, d’après la coutume qui s’est répandue, le Sénat lui donnerait le titre de général victorieux ; 
et, après tant de légions taillées en pièces, une telle foule d’ennemis tués…, aux chefs les plus illustres 
nous accorderons l’honneur des supplications, nous refuserons le nom de général victorieux ?” (texte 
établi et traduit par Wuilleumier 1973).

95	 Alors même que cet usage est peu attesté, ce qui suggère un emploi tendancieux de la notion de 
consuetudo par Cicéron (cf. Assenmaker 2012, 135-138).

96	 Cf. Lundgreen, p. 22-25.
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codes qui la régissaient étaient toutefois relativement mouvants et jamais explicites, ce qui 
contribue à expliquer les échecs de certains généraux, tel Lucullus, et les subtiles variations 
de l’ars imperatoria d’un César, qui alternait, en fonction des circonstances, camaraderie et 
sévérité.

Il serait réducteur de considérer unilatéralement que la norme impératoriale du ier siècle 
a.C. était le fruit uniquement des attentes des soldats. Pour appréhender de façon plus 
complète l’architecture normative qui se met en place à cette époque dans la vie militaire, 
il faut aussi prendre en compte l’impact qu’eut l’attitude de certains grands individus sur 
la mentalité et les usages des troupes. Après qu’un Marius eut partagé avec ses hommes 
le rude quotidien de la vie des camps, un imperator distant et hautain aurait été encore 
plus difficilement acceptable. Plus encore, les légions qui avaient bénéficié des largesses 
démagogiques d’un Sylla pouvaient-elles ensuite s’accommoder des rigoureux principes 
d’un Lucullus ? De ce point de vue, la réflexion de Salluste que nous avons citée plus haut 
nous paraît valide : l’attitude de Sylla vis-à-vis de ses troupes avait entraîné le développement 
d’une consuetudo pour l’armée. Très vite, cette habitude allait se transformer en norme (au 
sens de règle) et dicter aux imperatores le comportement à suivre. En ce sens, l’expression 
“architecture normative” nous paraît exprimer de façon adéquate l’interaction de plusieurs 
instances dans l’élaboration d’un code communicationnel complexe et en constante 
évolution.

Nous avons suivi cette évolution jusqu’au lendemain de la mort d’Auguste – que l’on 
peut considérer, à certains égards, comme “la” date de l’instauration du Principat. Imperator 
Caesar avait hérité de la norme comportementale mise en place depuis la première guerre 
civile et ne pouvait s’en affranchir totalement sous peine de perdre le soutien de l’armée, 
fondamental pour la stabilité du régime qu’il mettait en place. Dans un jeu d’équilibre et 
d’ambiguïté typique de son œuvre politique, Auguste parvint à prendre publiquement ses 
distances par rapport aux soldats, tout en maintenant, surtout par l’entremise des membres 
de sa famille, l’indispensable “proximité affective” entre la domus impériale et les armées. 
Dans ce domaine, l’architecture normative augustéenne apparaît comme particulièrement 
complexe, dans la mesure où elle devait répondre – ce qu’elle fit avec succès – à des attentes 
à bien des égards antinomiques. D’un point de vue pragmatique, on ne pouvait laisser sans 
réponse les exigences des soldats, qui demandaient à servir un dux  ; d’un point de vue 
idéologique, Auguste devait se conformer à l’image de princeps œuvrant à la restauration de 
la Res publica, c’est-à-dire à un retour aux normes politiques et sociales antérieures à l’âge 
des imperatores.
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Dreischer, S., C. Lundgreen, S. Scholz et D. Schulz, éd. (2013)  : Jenseits der Geltung. Konkurrierende 

Transzendenzbehauptungen von der Antike bis zur Gegenwart, Berlin.
Dreyber, A. (2009) : Les Gaulois en guerre, Stratégies, tactiques et techniques, Paris.
Drogula, F. K. (2013) : Encyclopedia of Ancient History, Malden-Oxford, 4042-4044 s.u. lex, leges.
Dubouloz, J. (2003a) : “Territoire et patrimoine urbains des cités romaines d’Occident (ier s. a.C.-iiie s. p.C.). 

Essai de configuration juridique”, MÉFRA, 115, 921-957.
— (2003b) : “Formes et enjeux de la gestion quotidienne du territoire urbain dans la cité tardive”, CCG, 14, 

99-114.
— (2006) : “Acception et défense des loca publica, d’après les Variae de Cassiodore. Un point de vue juridique 

sur les cités d’Italie au vie siècle”, in : Ghilardi et al. 2006, 53-74.
— (2011) : La propriété immobilière à Rome et en Italie (ier-ve siècles). Organisation et transmission des praedia 

urbana, Rome.
Dubouloz, J. et S. Pittia, éd. (2007) : La Sicile de Cicéron. Lectures des Verrines, Besançon.
Dubourdieu, A. (2011) : “La définition de la norme religieuse dans l’affaire des Bacchanales”, in : Cabouret & 

Charles-Laforge 2011, 1-24.
Dubourdieu, A. et J. Scheid (2000) : “Lieux de culte, lieux sacrés : les usages de la langue. L’Italie romaine”, 

in : Vauchez 2000, 59-80.
Dubuisson, M. (1982) : “Remarques sur le vocabulaire grec de l’acculturation”, RBPH, 60, 1, 5-32.
— (1984) : “Le latin est-il une langue barbare ?”, Ktèma, 9, 55-68.
— (2001) : “Barbares et barbarie dans le monde gréco-romain : du concept au slogan”, AC, 70, 1-16.
Ducos, M. (1995) : “bellum iustum”, in : Le Bohec 2015, 93-94.
— (2010) : “Caton l’Ancien : un exemple d’identité romaine”, in : Blandenet et al. 2010, 87-101.
Duff, T. [1999] (2002) : Plutarch’s Lives : exploring Virtue and Vice, Oxford.
Dumézil, G. (1969) : Idées romaines, Paris.
Dumont, J.-C. (1987) : Seruus : Rome et l’esclavage sous la République, Rome.
Dupla Ansuategui, A. (1990) : Videant consules. Las medidas de excepción en la crisis de la República romana, 

Saragosse.
Duplouy, A. (2006) : “L’individu et la cité”, REA, 108(1), 61-78.
Dupont, F. (1989) : La vie quotidienne du citoyen romain sous la République, Paris.
— [1988] (1999) : Le Théâtre latin, Paris.
— (2002) : “Rome ou l’altérité incluse”, Revue Descartes, 37, Paris.
Dupont, F. et C. Auvray-Assayas, éd. (1998)  : Images romaines, Actes de la table ronde organisée à l’École 

normale supérieure (24-26 octobre 1996), Paris.
Dupont, F. et P. Letessier (2011) : Le Théâtre romain, Paris.



618	 La norme sous la République et le Haut-Empire romains
É

lé
m

en
ts

 s
ou

s 
dr

oi
t d

’a
ut

eu
r -

 ©
 A

us
on

iu
s 

É
di

tio
ns

 m
ar

s 
20

17
 : 

em
ba

rg
o 

de
 2

 a
ns

Du Quesnay, I. M. Le M. (1984) : “Horace and Maecenas. The Propaganda Value of Sermones I”, in : Woodman 
& West 1984, 19-58.

Durkheim, E. [1894] (1988) (1999) : Règles de la méthode sociologique, Paris.
Durry, M. (1958)  : “Les empereurs comme historiens d’Auguste à Hadrien”, in  : Histoire et historiens dans 

l’Antiquité, Genève, 215-235.
Dusanic, S. (1982) : “The Award of the Military Diploma”, Arheoloski Vestnik, 33, 197-232.
— (2007) : “Three sidelights on the early diplomata militaria”, in : Speidel & Lieb 2007, 60-73.
Dworkin, R. (1977a) : “The Model of Rules I”, in : Dworkin 1977b, 14-45.
— (1977b) : Taking Rights Seriously, Londres.
Dyck, A. R. (2001) : “Dressing to Kill. Attire as a Proof and Means of Characterization in Cicero’s Speeches”, 

Arethusa, 34, 119-130.

Eck, W. (1974) : “Beförderungskriterien innerhalb der senatorischen Laufbahn, dargestellt an der Zeit von 69 
bis 138 n. Chr.”, in : ANRW, 2, 1, 158-228 [reproduit en traduction italienne et dans une version mise à jour 
dans Eck 1996, 27-93].

— (1979) : Die staatliche Organisation Italiens in der hohen Kaiserzeit, Vestigia, 28, Munich.
—, éd. (1989)  : Religion und Gesellschaft in der römischen Kaiserzeit. Kolloquium zu Ehren von Friedrich 

Vittinghoff, Cologne.
— (1991) : “Consules ordinarii und consules suffecti als eponyme Amtsträger”, in : Epigrafia. Actes du colloque 

international en mémoire de Attilio Degrassi, Rome, 15-44.
— (1995a) : “Augustus’ administrative Reformen: Pragmatismus oder systematisches Planen?”, in : Eck 1995c, 

83-102.
— (1995b) : “Die Umgestaltung der politischen Führungsschicht – Senatorenstand und Ritterstand”, in : Eck 

1995c, 103-158.
—, éd. (1995c) : Die Verwaltung des Römischen Reiches in der Hohen Kaiserzeit I. Ausgewählte und erweiterte 

Beiträge, Arbeiten zur römischen Epigraphik und Altertumskunde, 1, Basel.
— (1996) : Tra epigrafia, prosopografia e archeologia. Scritti scelti, rielaborati ed aggiornati, Rome.
— (2000)  : “Marcus Agrippa: der selbstbewusste Parteigänger des Augustus”, in  : Hölkeskamp & Stein-

Hölkeskamp 2000, 352-364.
— (2002) : “L’empereur romain chef de l’armée. Le témoignage des diplômes militaires”, Cahiers du Centre 

Gustave Glotz, 13, 2002, 93-112.
— (2011) : “Septimius Severus und die Soldaten. Das Problem der Soldatenehe und ein neues Auxiliardiplom”, 

in : Onken & Rohde 2011, 63-77.
— (2012)  : “El consulado como elemento socialmente vertebrador de la sociedad aristocrática romana 

durante el Imperio”, in : Caballos-Rufino 2012, 59-76.
— [1998] (2014) : Augustus und seine Zeit, Munich.
— (2014) : “Divus Augustus. Das Fortwirken seiner Politik im Imperium Romanum”, in : Horster & Schuller 

2014, 170-185.
— (2015) : “Das kaiserliche Heereskommando und die Rolle des Heeres in der Administration des Reichs”, 

in : Ferrary & Scheid 2015, 659-677.
Eck, W., A. Caballos et F. Fernández, éd. (1996) : Das S. C. de Cn. Pisone patre, Munich.
Eck, W. et M. Heil, éd. (2005)  : Senatores populi Romani. Realität und mediale Präsentation einer 

Führungsschicht. Kolloquium der Prosopographia Imperii Romani, Stuttgart.
Eck, W. et A. Pangerl (2003)  : “Sex. Iulius Frontinus als Legat des niedergermanischen Heeres. Zu neuen 

Militärdiplomen in den germanischen Provinzen”, ZPE, 143, 205.
Eck, W. et H. Wolff, éd. (1986)  : Heer und Integrationspolitik: die römischen Militärdiplome als historische 

Quelle, Cologne.
Eder, W. (1990) : “Augustus and the Power of Tradition: The Augustan Principate as Binding Link between 

Republic and Empire”, in : Raaflaub & Toher 1990, 71-122.
— (2005) : “Augustus and the Power of Tradition”, in : Galinsky 2005, 13-32.



Bibliographie	 619
É

lé
m

en
ts

 s
ou

s 
dr

oi
t d

’a
ut

eu
r -

 ©
 A

us
on

iu
s 

É
di

tio
ns

 m
ar

s 
20

17
 : 

em
ba

rg
o 

de
 2

 a
ns

Edmondson, J. (2008) : “Public Dress and Social Control in Late Republican and Early Imperial Rome”, in : 
Edmondson & Keith 2008, 21-46.

Edmondson, J. et A. Keith, éd. (2008) : Roman Dress and the Fabrics of Roman Culture, Toronto-Buffalo.
Edmondson, J., S. Mason et J. B. Rives, éd. (2005.) : Flavius Josephus and Flavian Rome, Oxford.
Egidi, R., F. Filippi et S. Martone, éd. (2010) : Archeologia e infrastrutture. Il tracciato fondamentale della linea 

C della metropolitana di Roma : prime indagini archeologiche, Rome.
Eich, A. et P. Eich (2004)  : “Thesen zur Genese des Verlautbarungsstiles der spätantiken kaiserlichen 

Zentrale”, Tyche, 19, 75-104.
Eich, P. (2005) : Zur Metamorphose des politischen Systems in der römischen Kaiserzeit: Die Entstehung einer 

‘personalen Bürokratie’ im langen dritten Jahrhundert, Berlin.
— (2008) : “Aristokratie und Monarchie im kaiserzeitlichen Rom”, in : Beck et al. 2008, 125-151.
— (2012) : “Centre and Periphery. Administrative Communication in Roman Imperial Times”, in : Benoist 

2012, 85-108.
— (2015) : “The Common Denominator. Late Roman Imperial Bureaucracy from a Comparative Viewpoint”, 

in : Scheidel 2015, 90-149.
— (2016a, sous presse)  : “Status und Kompetenz. Die Etablierung ritterlicher Kanzleivorsteher in der 

römischen Zentraladministration in der zweiten Hälfte des 1. Jahrhunderts n. Chr.”, in : Faber et al. 2016.
— (2016b, sous presse) : Reallexikon für Antike und Christentum 27, s.u. Prokurator.
— (2017, sous presse) : “Pecunia nervus rerum. Die stadtbezogene Finanzadministration in der Kaiserzeit”, 

in : Eich & Wojciech 2017.
Eich, P., S. Schmidt-Hofner et C. Wieland, éd. (2011)  :  Der wiederkehrende Leviathan. Staatlichkeit und 

Staatswerdung in Spätantike und Früher Neuzeit, Heidelberg.
Eich, P. et K. Wojciech, éd. (2017, sous presse) : Die Verwaltung der Stadt Rom in der Hohen Kaiserzeit – Formen 

der Kommunikation, Interaktion und Vernetzung.
Eilers, C., éd. (2009) : Diplomats and Diplomacy in the Roman World, Leyde.
Eisenstadt, S. N., éd. (1969) : The Political Systems of Empires. The Rise and Fall of the Historical Bureaucratic 

Societies, New York.
Elias, N. [1970] (1991) : Was ist Soziologie?, Weinheim et al.
— (1997) : Über den Prozeß der Zivilisation, 2, Francfort.
Ellickson, R. C. (1991) : Order without Law. How Neighbours Settle Disputes, Cambridge MA-Londres.
Elster, M. (2003) : Die Gesetze der mittleren römischen Republik. Text und Kommentar, Darmstadt.
— (2014) : “Die römischen leges de civitate von den Gracchen bis zu Sulla”, in : Walter 2014, 183-226.
— (2015) : “Die Rolle des Volkstribunen als Gesetzgeber in der Zeit zwischen den Gracchen und Sulla”, in  : 

Panzram 2015, 109-127.
Elton, G. (1983a) : “Tudor Government: The Points of Contact III: The Court”, in : Elton 1983b, 3-58.
—, éd. (1983b) : Studies in Tudor and Stuart Government III, Cambridge.
Engels, D. (2007) : Das römische Vorzeichenwesen, 753-27 v.Chr. : Quellen, Terminologie, Kommentar, historische 

Entwicklung, Stuttgart.
— (2009) : “Déterminisme historique et perceptions de déchéance sous la république tardive et le principat”, 

Latomus, 68, 859-894.
— (2010a)  : “Entrückung, Epiphanie und Consecration. Überlegungen zur Apotheose des römischen 

Kaisers”, in : Groß & Grande 2010, 79-133.
— (2010b) : “Prodigies and Religious Propaganda: Seleucus and Augustus”, in : Deroux 2010, 153-177.
— (2010c)  : “L’insurrection d’Ibn Qurhub  : La Sicile entre Fatimides et Abbasides”, in  : Engels et al. 2010, 

247-264.
— (2013) : “Entre tolérance, désintérêt et exploitation : Les relations christiano-musulmanes en Sicile du 9e 

au 13e siècle et leurs racines dans l’histoire religieuse de l’île”, Les Cahiers de la Méditerranée, 86, 273-300.
— (2014a) : “Historising Religion between Spiritual Continuity and Friendly Takeover. Salvation History and 

Religious Competition during the First Millenium AD”, in : Engels & Van Nuffelen 2014, 237-284.



620	 La norme sous la République et le Haut-Empire romains
É

lé
m

en
ts

 s
ou

s 
dr

oi
t d

’a
ut

eu
r -

 ©
 A

us
on

iu
s 

É
di

tio
ns

 m
ar

s 
20

17
 : 

em
ba

rg
o 

de
 2

 a
ns

— (2014b) : “Von der arabischen Eroberung zur religiösen und rechtlichen Inklusion der Untertanen: die 
Rechtsstellung von Fremden in der islamischen Welt (7.-15. Jh.)”, in : Coskun & Raphael 2014, 193-216.

— (2014c)  : Le Déclin. La crise de l’Union européenne et la chute de la république romaine – analogies 
historiques, 2e éd., Paris.

— (2014d) : Auf dem Weg ins Imperium? Die Krise der Europäischen Union und der Untergang der römischen 
Republik. Historische Parallelen, Berlin-Munich.

— (2015) : “Biologistische und zyklische Geschichtsphilosophie. Ein struktureller Annäherungsversuch”, in: 
Engels, éd. 2015, 8-46. 

—, éd. (2015) :  Von Platon bis Fukuyama. Biologistische und zyklische Konzepte in der Geschichtsphilosophie 
der Antike und des Abendlandes, Bruxelles.

— (2017) : “Historical Necessity or Biographical Singularity? C. Iulius Caesar and Qin Shi Huang Di”, in : H. 
Beck et G. Vankeerberghen, éd., Citizens and Commoners, Montreal.

Engels, D., L. Geis et M. Kleu, éd. (2010) : Zwischen Ideal und Wirklichkeit: Herrschaftsausübung auf Sizilien 
von der Antike bis zum Spätmittelalter, Stuttgart.

Engels, D. et P. Van Nuffelen, éd. (2014) : Religion and Competition in Antiquity, Bruxelles.
Engels, J. (1998)  : Funerum sepulcrorumque magnificentia: Begräbnis- und Grabluxusgesetze in der 

griechisch-römischen Welt  : Mit einigen Ausblicken auf Einschränkungen des funeralen und sepulkralen 
Luxus im Mittelalter und in der Neuzeit, Stuttgart.

— (2001) : “Die Exempla-Reihe de iure triumphandi. Römisch-republikanische Werte und Institutionen im 
früh-kaiserzeitlichen Spiegel der Facta et dicta memorabilia des Valerius Maximus”, in  : Barzanò 2001, 
139-169.

Erdkamp, P. (2006) : “Late-Annalistic Battle Scenes in Livy (Books 21-44)”, Mnemosyne, 59 (4), 525-563.
—, éd. (2007) : A Companion to the Roman Army, MA-Oxford-Carlton, Victoria.
Ernout, A et A. Meillet [1932] (1994) : Dictionnaire étymologique de la langue latine, retirage de la 4e édition 

augmentée d’additions et de corrections nouvelles par J. André, Paris.
Eßbach, W. et F. Pohlmann, éd. (2006) : Heinrich Popitz. Soziale Normen, Francfort.
Etcheto, H. (2012) : Les Scipions. Famille et pouvoir à Rome à l’époque républicaine, Bordeaux.
Evans, J. (1994) : Gaius Marius. A Political Biography, Pretoria.
Eyben, E. et A. Wouters (1977)  : “Scipio ontmoet Polybius. Polybius, XXXI, 23 e. v. Tekst, vertaling en 

commentaar”, Lampas, 10, 90-119.

Faber, E. et al., éd. (2016, sous presse) : Zwischen den Welten. Festschrift für Pedro Barceló, Besançon.
Fadinger, V. (1969) : Die Begründung des Prinzipats: Quellenkritische und staatsrechtliche Untersuchungen zu 

Cassius Dio und der Parallelüberlieferung, Berlin.
Fahrmeir, A. S. et A. Imhausen, éd. (2013)  : Die Vielfalt normativer Ordnungen. Konflikte und Dynamik in 

historischer und ethnologischer Perspektive (Normative Orders Bd. 8), Francfort.
Fairweather, J. (1981) : Seneca the Elder, Cambridge.
Falkenhausen, L. von (2006) : Chinese Society in the Age of Confucius, Los Angeles.
Fallu, E. (1970) : “La première lettre de Cicéron à Quintus et la lex Iulia de repetundis”, REL, 48, 180-204.
Fantham, E. (1996) : Roman Literary Culture : from Cicero to Apuleius, Baltimore-Londres.
— (2004) : The Roman World of Cicero’s De Oratore, Oxford.
Fau, G. (1978) : L’émancipation féminine dans la Rome antique, Paris.
Fauduet, I. (2011) : “Écrits associés aux divinités dans la maison”, in : Corbier & Guilhembet 2011, 113-136.
Faure-Ribreau, M. (2012) : La construction des personnages dans la comédie romaine (Plaute, Térence), Paris.
Feddern, S. (2013) : Die Suasorien des älteren Seneca, Einleitung, Text und Kommentar, Berlin-Boston.
Felber, A., B. J. Groen et M. Kronthaler, éd. (2012)  : Toleranz und Religionsfreiheit 311-2011. Internationales 

Symposium an der Katholisch-Theologischen Fakultät der Karl-Franzens-Universität Graz, 14.-15. April 2011 
(Spudasmata 144), Hildesheim.

Feldherr, A., éd. (2009) : The Cambridge Companion to the Roman Historians, Cambridge.



Bibliographie	 621
É

lé
m

en
ts

 s
ou

s 
dr

oi
t d

’a
ut

eu
r -

 ©
 A

us
on

iu
s 

É
di

tio
ns

 m
ar

s 
20

17
 : 

em
ba

rg
o 

de
 2

 a
ns

— (2012) : “Magna mihi copia est memorandi: Modes of Historiography in the Speeches of Caesar and Cato 
(Sallust, Bellum Catilinae 51-4)”, in : Grethlein & Krebs 2012, 95-112.

Feldherr, A. et G. Hardy, éd. (2011) : The Oxford History of Historical Writing. Beginnings to AD 600, Oxford.
Felgentreu, F., F. Mundt et N. Rücker, éd. (2009)  : Per attentam Caesaris aurem: Satire – die unpolitische 

Gattung? Eine internationale Tagung an der Freien Universität Berlin, 7-8 mars 2008, Tübingen.
Fernoux, H.-L. et C. Stein, éd. (2007) : Aristocratie antique. Modèles et exemplarité sociale, Dijon.
Ferrary, J.-L. (1977) : “Recherches sur la législation de Saturninus et de Glaucia”, MÉFRA, 89, 619-660.
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